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RESTRE� • Rédaction -SAINT- DENIS· LES 
REBAIS 77!;il0 REBAIS· France - et ne sont 
pa$ reto.urnes. L�ur e.nvoi .impl ique leur· libre 
publtcatton et la redactiOn decltne toute respon ­
Silbilité guant à leur contenu. 1o.ute reproduc­
tion, meme par�jellt;!, est autpnsee sous condi­
tiOn expresse d indiquer clairement: 
LA SOURCE L 'AUTEU R ET L'ADRESSE 
CO M PLETE DE LA REVUE. Nous sommes 
P.ar ·avance reconnaissants pour le_� coupures 
ae presse que nos lecteurs auront rob l igeance 
de nous envoy.er. E lles devront porter SLtr le 
phénomène OVN 1. Pour toute reP.9n�e à vos 
courriers, veuillez nous joindre un ttmbre pour 
la reponse. 
Notre r�vue a choisie de présenter quelques 
publicites. Elles ne saura \·enteo a�:�cun cas engtt­
qer notre orlentatton.EI e·s sont strnplement ne-
cessaires dans l'immédiat 

-�-

Editorial. P.3 
Cherch ':lrs t g�oupem nts P.3 
Une Lerrible nu1t 'n Es pagne. P.4 
Nos plus vifs remcrcimcnfs . P.5 
L'ufol �i n'ex i te plus, un· étude s'•ricu-
s . dupnénom ' n cstenvisag'e. P.6 
Fil�re _pho togra-phiqu ar réseau P. 7 
NUit cf' o bs rvalwn. P. 7 
L�_p!'ojet WASA. P.8 
OVNI au dessus de Kembs. P.9 
Emission TV du 13 juin 1980 P.1 0 
OVNI et radars. P.U 
Do ·um nl photo P.12 
Hypothèses ct cri t iques émises sur la pro-
ptilliion de OVNl. P.13 
Sommes n us. uls dans l'univers P.14 

CONDITIONS D'ABONNEMENT. 
Les abonnements ou leurs renouvellements sont 
à adresser au siège de la revue. . 
Tout lecteur s'abonnant en cours d'année rece- · 
vra les numéros parus à partir du 1er Janvier. 
Pour toute correspondance, veuillez rappeler­
votre numéro d'abonné figurant sur les enve­
loppes d'envoi de votre revue. 
Pou� tout changement d'adresse, joindre 3 frs 
en ttmbres. · 
Pour nous aider à mieux vous informer à vous 
présenter une revue de qualité, faites no'us con­
naître auprès de vos amis et collègues. ABON­
NEZ LES! 
Abonnement normal 1 an : 60 Frs. 
Abonnement de soutien 1 an : 70 Frs. 
Abonnement étranger 1 an : 60 Frs. 
Abonnement plus adhésion au GEOS : 110 Frs. 
Les adhérents reçoivent une carte de membre 
numérotée et le bulletin de liaison : 
ENTRE-NOUS. 

LES ANCIENS NUMEROS DE NOTRE 
RE VUE SONT DISPONIBLES. VOUS 
POUVEZ NOUS LES COMMANDER: 
ANNEE 1977 soit 4 numéros: 60 FRS. 
ANNEE 1978 soit 4 numéros: 60 FRS 
ANNEE 1979 soit 4 numéros : 60 FRS.' 
Adressez vos commandes à la revue. 



ÉDiCORI!4L 
Nous allons aujourd'hui ouvrir notre 16 ème numéro qui èoncrétise notre qua· 

trième annéede publication sous la forme que vous connaissez, par un éditorial 
qui va· faire état de la vie de notre association. 
Tout d'abord signalons l'importance qu'a pris notre groupement dans le monde. 
Nous recevons régulièrement une bonne centaine de publications de toutes natu­
res, specialisées sur les OVN 1, provenant de tous les groupements UFO existant 
sur notre planète. Ces derniers font maintenant confiance au GEOS, à la qualité 
des articles que publie notre revue, et c'est fréquemment que nous retrouvons 
dans toutes ces revues certains de nos articles. C'est là la preuve concrète du sé­
rieux des travaux que nous publions. Nous avons également été très touché par 
la présentation à l'écran de notre revue, en juin dernier, par HYNECK, qui la 
classa parmi les " grands "au monde. Toutes ces marques de confiance touchent 
profondément toute l'équipe du GEOS, qui va donc tenter de poursuivre sa ta­
che dans cette voie qui est la prudence et le sérieux. 

Parlons un peu de l'affaire de-CERGY qui fera certainement l'objet d'une se­
conde étucie l'an prochain, avec des éléments encore plus fracassants .Insistons 
encore sur le fait que cette histoire n'est qu'un CANULAR. La crainte de voir;. 
transformer cette " aventure " en bouquin s'est réalisée. Pas besoin de vous dire 
qu'il renferme un nombre considérable d'erreurs, prouvant la falsification des 
dires. Nous parlerons simplement de l'anecdote: figurant en page 164 de cet ou­
vrage . Il est dit que sous hypnose, Jean-Pierre se retrouve enfant, jouant dans · 
un tunnel désaffecté à Bourg de Sirod (Jura ) et déclare : "Y a un grand wagoo, 
avec la croix allemande ( la croix gammée ) et des inscriptions en Allemand ....  
Deutschland SS PREMIERE COMPAGNIE (sic . ... en Français. NDLR! ). A la 
peinture il y avait aussi QUA GEN, . quelque chose comme cela ". 
Tout d'abord, le tunnel n'a jamais abrité de voie ferrée, et encore moins de wa­
gon SS. Puis, en plus, QUA GEN, jusqu'à maintenant c'est du Français, et plus 
particulièrement l 'abbréviation de QUARTIER GENERAL ! 
CERGY . . ... . . . .  KAPUTT ! .... . 

Cette pertinente remarque est de notre ami Jean BAS Tl DE auteur de LA ME­
MOl RE DES OVN 1. De notre côté, nous avons pu savoir que la prise de sang ne 
laissait entrevoir absolument rien d'anormal, pas de signe d'anémie, une compo­
sition sanguine logique; Signalons encore que nous av.ons donné un retentice­
ment particulier à cette affaire en disant ce qu'il en était dans de1. nombreuses 
revues ufologiques dans le monde : BU FORA en Angleterre - MU FON aux USA, 
INFORESPACE en Belgique, JOURNAL DU MYSTERE en Italie etc ..... Nous 
pouvons donc espérer que cette affaire sera rapidement c1assée, et qu'elle ne de­
viendra pas un second ADAMSKI avec ses partisants et ses adversaires ! . 
Nos adhérents ont été tenu au courant de tous nos problèmes, par le bulletin de 
liaison ENTRE-NOUS. C'est surtout notre composeuse qui nous a causé- de 
gros soucis. En effet elle est tombée en panne, et sa réparation par la firme IBM 
coGtait plus de 23 ooo Frs ! L'équivalant de notre budjet annuel .  Il est évi­
dentque nous ne pouvions pas supporter ces frais. IBM ayant un monopole sur 
la réparation de ses machines, nous n'avions guère de solution. Toutefois, grâce 
à 1 'aide de nos adhérents, nous sommes parvenus a trouver un r�parateur qui 
accepta de remettre en état notre composeuse à un prix beaucoup plus raison­
nable. Mais, nos finances en ont beaucoup souffert, et nous nous retrouvons 
avec un déficit qu'il sera difficile de combler si nous ne sommes pas plus la pro­
chaine année. 

Ces quelques mots vous indiquent combien notre tache est difficile dans le con­
texte actuel. Les conditions economiques ne sont pas de notre côté, et il n'est 
aujourd'hûi plus rare que nos abonnés nous quittent afin de réduire les dépen­
ses accessoires à leur budjet. Nous avons décidé de repartir encore pour une an­
née, sachant combien ce sera difficile de boucler des deux bouts au niveau finan­
cement de notre revue. Mais là encore, nous comptons sur votre soutien, sur vo­
tré réabonnement, et surtout sur votre action pour trouver de nouveaux lecteurs 
à notre publication. . 

Gérard LEBAT 
Président du G.E:O:S. France. 
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une terrible nuit 
Rapport d'investigation mené par l'auteur) Filpo 
Cabane et A. Moya Cerpa au nom duCentre d'Etu­
des Interplanétaires ( C E I ) de Barcelone. ll a été 
publié dans l'excellente revue Stendek numéro 8. 

Gerena est une ville de 1� province de Séville ou 
les observations d'OVNI sont plutôt fréquentes et 
quelque soit la raison, nous n'en avons évidemment 
aucune idée. Peut-être que la ville représente un 
point d'attraction pour eux. Peut-être est-elle un 
point hypothétique de rigueur pour eux, ces OVNI 

quels qu'ils soient. De toutes façons toutes les hypo­
thèses peuvent êtres valables du fait qu'actuelle­
ment elles ne sont pas vérifiables. Ceci ne change 
rien en tout cas au fait que de nombreuses obser­
vations soient enregistrées autour . de Gerena . 
Gerena se situe à 30 km au nord-Ouest de Séville, 
à 37 degrés 30 de latitude nord et à 6 degrés 10 

de longitude ouest. La route nationale qui relie 
Séville à Madrid passe à une distance de 5 km à 
l'est de la ville. Les tvenements que nous relatons 
eurent lieu dans un endroit en direction de la 
route nationale et à environ 3 km et demie de 
Gerena, très près d'une ferme nommée EL ES­
PARRAGAL. Le lieu se situe principalement dans 
les terres cultivées et étendues, assez plates avec 
quelques collines alentour. Les témoins visuels tra­
vaillaient à ce moment là dans un champ de coton. 

PREMIER RAPPORT. 

Nous avons entendu parler de ce as cinq an· 
agrès qu 'ü oit surv ·nu. Mais c La ne retire pas 
d importance à l'ob rvation. En ffet, pour les 
ufologues un cas p ut être jug' du J?lw� grand 
intéret, même longtemps a pres qu'il mt eu lieu. 
C' st l'auteur qui le pr mi r eut connaissan 
de l 'observation. TI arrang a une nb vue qui fut 
en.regi trée. 
De nombreus expr s�ions, employées par le 
témoins sont en patois: Nou avons don décidé 
dans notre rapport de les remettre en langue cou­
rante. Les témoins de ce cas étaient au nombre de 
sept. Nous n'en avons retrouvé qu un qui est 
maintenant un homme marié agé àe 30 ans, mais 
qui à l'époque de l'évenement était célibatair . 
Selon lui, lors de la nuit en question, les autres 
témoins étai nt : David Gonzal s Cadaval, Fran­
cisco Narrera, Antonio Palomo, tous les trois de 
Gerena. Il ne se souvient plus du nom des trois 
autres témoins. 
L'OBSERVATION. 

Elle survint un samedi, vers la mi-août 1973, aux 
environs de 3 h 30-4 h du matin. L'évènement est 
resté bien gravé dans la mémoire du témoin,. ce qui 
n' st pas surpr nant. Le s pt hommes étaient oc­
cupés à irriguer un champ de coton. Il y avait 
également une autre équipe de sept hommes qui 
faisait un travail identique, mats dans un autre 
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en espagne 
c�am.P de l� fe�me, invi.si�le à partir du lieu des 
pnnCipaux temoms. Antomo F�rnandez Gonzales 
se trouvai t à e moment là ave David Gonzales 
Cadaval,inspectant une rangée de tuyaux s'étendant 
sur une distance de 300 mètres. Chacun des hom­
mes portaient une puissante tor h 'l' trique ( 4 
piles ) produisant un puissant et long rayon de 
lumière. Marchant entre 1 s rangés à€ plans de 
coton, Antonio Femandez Gonzale vit descendre 
du côté d'un� petite colline située à quelques cen­
taines de mètres d'eux, une lumière blanche. n 
s'arr � ta et l'observa b·ès soigneusement. A trente 
pas de lui · trouvait David Gonzales Cadaval, uon 
loin Francesco Barrera. ll leurs demanda s'ils avai-
nt remarqué " cette chose ". lis répondirent CJUe 

oui Ils pensèren t q_u'il pouvait s'agir de la lumière 
de phares d'un vmture, utili 'e par des chasseurs. 
Mais F'ernandez Gonzales pensa que "' ta.it beau­
coup trop lumineux. Ils poursuivirent sur ce fait 
1 ur travail, ob ervant d temps à autre la lumière 
qui se raper�chait. Puis ils se reposèrent quelque." 
minutes, s asse.yant su r la condmte d'eau, tout en 
es'suyan d trouver une explication au phénomène. 
- "' non, il ne pouvait pas s'agir d'une voiture;1la 
lumière est trop haute " s'exclama Fernandez 
Gonzales. 
- " Ce n'est pas non plus un avion, c'est trop bas, 

puis c'est immobile " ajouta Francesco Barrera! 
Les témoins omm n èrent à 'Lnquièter·. De quoi 
pouvait- il agir ? Le quatri\ me t'moin, sit1J' plus 
loin, parla le pr micr d sou ·oup volante. Mats la majer . .it' d'entre eux ue .�avait pas ce 'lue 'était. 
Pendant temps la lunuere s rapprochait, s mou­
vant près du sol d'une luminoslt' éblouissante si 
on tentait de la r garder. Fernandez Gonzales ajou­
ta qu'il éla it difficil de la fixer à cau e de a 
brillanc '. Pu·is, la voyant s'�pprocher, il s� ieta à ter­
re, de tou t  son long, entr d u rangéesde coton .. 

s amarade s'ernpressèœrrt d'en faire autant, car 
l'engin arr ivait, les survolant à quelques mètres du 
sol. 
Ensuite, il est difficile de donner dans l'ordre chro­
nol9gique la suite des évènements, ·ar notre témoin 
nous a donné toutes les informations d'une façon 
mélangée. D'au tr part, 1 cinq_ 

atmées qui sépa­
rent l'observation de n()tre enquete ne ontcihuent 
pas à clarifier les choses. 
Le ciel était complètement dégagé et les étoiles 
étaient bien visibles. La lune était égalem nt pré­
sente. L'OVNI arriva du Nord-Ouest survola le 
témoi ns et les alentour , puis 'en alla v r 1• Nord 
Est. ll r vint ensu ite , à plusieurs reprises et passa au 
dessu des ouvrier , terrifi' . L' ngin , vu à un cer­
taine distance, avait l'air d�une assiett renvers 'e ou 
encore d'un oeil. Vu du dessous, il était rond. David 
Gonzales remarqua sur la �artie infé�ieure plusieurs 
lumières rouges. Comme. l OVNI s'éloignait, ils cri­
èrent à Antonio Palomo, qui se trouvatt à quelgues 
mètres d'eux, s'il allait bien. En effet l'objet s'etait 
.arrêté quelques secondes, pratiquement au dessus 



de lui. Mais ils n'curent aucune réponse, ce qui est 
logique car Antonio était allongé dans la boue, au 
foud d'une tranchée. 

La scène imaginée par notre confrère STENDEK. 

David Gonzales a été le plus courageux de nous 
tous, car il est le seul à avoir îeve la tête au m o­
ment où l'OVNI nou · urvolait. il put :uniqu ·ment 
remarquer qu'il s'agissait d'une masse luinin use 
avec plu icurs lumi 'res rouges. L obj · t les survola 
du rant 20 minute. nviroJll, p as. ant au-d ssu d' ux, 

'éloignant , puis revenant. C< la s'e t produi t 4 ou 5 
fois. Entre deux survols, les ouvriers s'int •rrogèrent 
et tentèrent de reprendre leur travail Dès le passage 
de l'objet ·haqu fois qu'ils se relevaient les té­
moins notèrent qu il y avait une sorte de brum 
blanch qui tagnait quelques s ·ondes sur sa 
trajectoir , mais si ' pai qu il n pouvaient plu 
vou ni les étoil s, ni la Lun ·. ·<LI d isper�ait rapi­
dement mais réapparais ait dès le passage de l'en­
gin. 

NOS PLUS VIFS REMERCIMENTS 
========================== 

Au moment ou nous terminons la réa­
lisation de ce numéro, les problè­
mes avec notre composeuse ne sont 
toujours pas résolus et nous sommes 
ob 1 i g és , si nous vou 1 ons te ni r 1 es 
delais de parution, de boucher les 
trous par une frappe 11 machine .à 
écrire11� Nous espérons que rapide­
ment, elle sera en mesure de fonc­
tionner normalement; Tous ces pro­
blêmes ont fait que notre trésore­
rie s'est retrouvée trés déficitai­
re, au point même que nous avons 
un moment envisagé de cesser notre 
parution; Toutefois de nombreux en­
couragements nous sont parvenus et 
le soutient particulièrement actif 
de Mrs GILBERT ROLLANT - ALAIN LA-
TORRE -MARC BOURGEAUX et SERGE 
STENGER nous a permis de fi nanc er 1 a 

Les t ' main ne notèren t au 'une odeur, pa · d · tha­
lcur . ni �ha.ngement d··

. 
tem péruturc . A.u.·un . r -

marque a J?ropos de pteds de coton, qUI ava1cnt 
d'ailleur et' précédement pulvéri és d'insecticide: 
et qui n:ont �hi aucun do_m':'lage après le ·passag 
de l 'engm. L OVNI produisait par ·ontr unbru it 
plutôt sourd, d'un force égale à elle d'un avion. 
La lumièr de l'obje· é !airait tout 1 hamp, si bien 
qu'entre deux passages, les ouvriers pouvai ntp ur· 
suivre leur travail sans lampe . 
Le dernier pa Sll{?e de l'OVNI se fit à très basse 
altitude, à une VItes e très lente. ll ér!!flait pnti­
m nt les plans d aton qui avaient une h auteur de 
60 centim tre nviron. 

· · 

Lorsque nous avons demandé de quelle grosseur 
était lOVNI, Monsieur Fernandez dit : " Sa circon­
!érence ét.ait aussi grande qu :une arène. Elle éta�t 
Immense, Je ne peu.x pas preciser sa grosseur, m ats 
elle était énorme ". 
Se! on L' •nquête, il �emble que l'objet avait, �n dia­
rn tre de 35 rn envuon, ou plus. [J a sembl a Mon­
sieur Fernandez, lorsqu 1 objet 'éloignait, qu'il 
pouvait être rn �tallique. Mais il ne p  ux pas l'affir­
m r avec certitude. 
A part un grand p �r les témoins ne rcssentÏ!ent 
au un eff t ·e ·ondaue apres tt observa·tton. 
Ce n' t qu 'àhuith ur qu'ilsfirent part del. eur ren-

. contr à leur patron, qui ompte tenu de leur état 
( couverlsd boue en s'allongeant dans 1 · b·an hés 
formées par 1' au pour arro r 1 oton ) les rut 
bien volontier. Mms aucun rappmt ne rut fait au­
prè de autorités locales. 

J. Mateos Nogales, et al 
Traduit de STENDEK par Chantal Garnier. 
A:laptation Jean Dargery. 

COMMUNIQUEZ NOUS VOS OBSERVATIONS. • 

plus grande partie de ce présent 
numéro.Nous tenons ici a les remer­
cier particulèrement. 

�·-�·vq_��'!f.'"�"="l''""�"f;��'!f.··�.-��"'"�'·"'� 1 �... �·�lll'��#a���--�iiP::O.t..CfJ .. '!<'��.�..-�::o,l,.��;w,.t,� ... � 
PARMI NOS OUVRAGES DISPONIBLE� 
NOUS VOUS CONSEILLONS : 

�y �.T � � I_E V S_E S � 0!:! C.QU_P Ç,S _V .Q L_A rj Tf� 
pour Franco : 50 Frs. OVNI, LE 
PREMIER DOSSIER COMPLET- DËÇ REN­
ëONTRËS -R-APPfOêHËES -EN FRA-Në( ëie 
M fe 'hë,- FÏ Gu ËT- : -� o5 -frs :- -cc 
PROCES DES SOUCOUPES VOLANiËS 
dë CÏaÜdë -Mac-Dürf-( -importé du 
Canada ) 50 Frs. et, n'oubliez 
pas notre série 7 de diapositi-. 
ves, la derniére parue : 42 Frs. 

IMPORTANT 
Tous nos abonnements se terminent au 31 décembre, donc 
avec ce numéro. REABONNEZ· VOUS dès mai ntenant vous 
nous aiderez. et ainsi vous nous êvlterez des frais inuti

'
les de 

rappel en décembre prochain. MERCI PAR A V. ANCE . 
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L' UFOLOGIE N'EXISTE PLUS, UNE ETUDE SERIEUSE 

LA RECHERCHE HIER. 

DU PHENOMENE EST ENVISAGEE 

LA RECHERCHE .AUJOURD'HUI. 
En Fran ,, la re h rch sur le phénomèn OVNI 

prend un tournant important cl pui la na·issance en 
1 977 du GEPAN, groupement officiel dépendant 
du Centre National d'Etudes Spatiale. CelUl-ci, par 
ses compétences et son organisation p ut ffectu · r 
une étude sérieuse du eh 'nomène. 
Les grou pern nts prives continu nt à jouer 1 rôl 
q1;1 'il v. ul �� bi n touer t q�i n'a souvent rien de 
Iiten sc1cntifique . Sur c pomt nous ne pouvons 
que félieiter G érard- LEBAT pour la  qualité d a 
revu " HYPOTHESES E X TRATERRE TRES " 
où un ouci d'obj tivité qui lui fait honn ur ap­
porle au 1 · t ur une information précise sur le 
ujet OVNl. Par son dynamism t la compétence de 

ses membres ollahorants, il a fait du GEOS un des 
plus sérieùx groupements de recherches privés sur 
le phénomène, voue le plus sérieux. 

LA RECHERCHE DE DEMAIN. 

Apport ra-t�el1 une répo�s incontestable au 
my tere OVNI ? TI est possthlc que non si chacun 
n 'apporte pa sa contribution à cette étud et ne 
e lib 'r pas de l us le myth ' in ulqués notam­

ment par une abondante littératur· t pour de 
motif divers. 
Il est du devoir de la presse d'informer objective­
ment ses lecteurs ou auditeurs. Don:n r des conseils 
et inform er de ce �.Li doit êtr fait en cas d'obser­
vation faire connaltre à lous e qui p ut Atre vu 
dans 1 iel. et qui serait dé igné OVNI par un oeil 
n n informé , tel' de rait Atr ra toile d fond de ses 
articles consacrés au ph.énomène . 
Si un t ile infor:mati n du publi 'tait faite, les 
rapports d'oh ervation d Vlendrai nt beau oup 
plu mplets t pr�cis qu ils n le sont général -
ment aclu llcment. L taux toujours très important 
de rapport dont 1 origine du phénomène peut ou 
pourralt Atr id ntifiée dè- le debut de l'enquête ou 
par le témoin lui mêm d viendrait une quanti -
té négligeahl . 
L · groupements de re her h priv 'sont également 
un rôl 1n1port ant à jouer. eux- ·ise doivent de ne 
pas entraver les enquêtes officielles en Laissant 
enquêter parallèlemenl des " nquêt ur ' sans 
·ompét •n e ni organi ali on ·ela plu parti ulière-' t�s moy ns au-

n o •uvr pour obtenir le ma imum 
d'informations. 
L s faible moy ns tant humain ·que financiers des 
group ments privés ne leur permettent pa de sui­
vre des Ca.'l importants ave le ma imum d' ffica i­
Lé. Ils doivent lai r c là à la omp 'tenc et au 
sérieux d erviccs offici 1 . Leur tache doit Atre 
tout d'abord de former leùrs nquêteur et infor­
mateurs et orienter ceux-ci sur la rech rch de cas 
dont il n'a pas été fait écho. De nombreux cas ont 
été retrouves, certains très intéressants. Beaucoup 
d'autres sont à retrouver. 
D'autres rôles incombent à ces gra"upements ; 



- Provoquer dt�s soir'•t:s d'ob ·crvalions par d p<;­
Lits uroup-. dcp• tm·smoliv�e·quia quér ronl 
une bonne ex pe r ien ·e dan L'ob· r.vation t seront 
en mesure de ph t graphi<�r ( n tamm nt ph togra­
phic :;pcctographiquc ) un phénomène ct d enrcgis­
tr ·r 1' maximum d' é lé m en ts rdatif à l'ob ·rvation. 

FILTRE PHOTOGRAPHIQUE A RESEAU 

Annoncé par le GEP AN, la réalisation, du filtre pho­
tographique à réseau est enfin au point. C'est la 
société JOBIN-YVON qui en a assurée la réalisa­
tion, avec la participation financière du GEPAN. 
La gendarmerie nation<;tJe a déjà retenu plus d'un 
millier de ces filtres. Rappelons que le rôle de ce 
filtre est de déterminer le spectre d'une lumière. 
Appliqué à une photo d'OVNI, que le propriétaire 
d'un appareil muni de ce filtre, pourrait faire, nous 
aurions ainsi la possibilité d'en faire par la suite 

une analyse spectrographique. 
Le prix de ce filtre est de 108,78 Frs, frais de 

port compris. ( prix indicatif ). 
Vous pouvez le commander, en écrivant de notre 
part à Monsieur Bré-JOBIN-YVON 16-18 rue du 

canal91160 LONGJUMEAU. 
TI est à noter que le prix de ce filtre seraitlarge­

ment supérieur si le GEPAN ne le subventionnait 
pas. Si vous en faites l'acquisition, sachez que le 
GEPAN en a payé une partie. 

Lors de votre commande, n'oubliez pas d'indiquer 
notamment: 

- Le nombre de filtre désire' 
- Marque et type de votre appareil. 
- Caractéristique de l'objectif, marque type focale. 
- Caractéristique des filtres qui vont sur votre 
objectif : à baïonnette, à emboîtement, à vis. 

Ce filtre à 300 traits par nim. Sa surface gravée 
est d'environ 20 X 21 mm2' TI est réalisé en plas­
tique Macrolon, donc très résistant, supérieurau 
verre. Enfin le réseau est blazé pour 5000 A. 

NUIT D'OBSERVATION DU 14 JUIN 198 0. 

Une importante campagne de presse annonça 
comme à l'habitude cette grande nuit nationale 
d'observation du ciel. La majorité des quotidiens 
nous apportèrent leur soutien. Un camp fût dressé 
aux environs de Coulommiers ( Seine et Marne ) 
avec un important matériel. Une trentaine de par-

qui semble bien souvent être près de nous. 

CONCLUSION. 
n ' tude . érieu. e du phén m 'n est engagée, 

mai· celui- i n · d �voilera ses e rét qu · i chaeun 
1. désire réellem nt et participe à l 'a ·t:Îon de vé· 
rtté. 

CH RIST lAN DE ZAN 

L'auteur de cet article à également écrit un livre 
qui a pour titre" LE GUIDE DU CHASSEUR DE 
PHENOMENE OVNI ", donnant des conseils et 
informations sur le phénomène etcequis'y ratta -

che, sur la recherche, en cas d'observation et 
pour faire une observation. 
Nous avons en stock à notre service de documenta­
tion cet ouvrage fort utile pour l'amateur. 

· ticipants étaient présents. Une pluie fine perturba 
l'après-midi du samedi, mais dès 21 h le ciel se 
dégagea et resta ainsi durant toute la nuit. Le 
camp fut levé vers 8 h, le 15 juin. Peut d'observa­
tion nous furent signalées. Seul un cas, objet lumi­
neux à haute altitude, nous fût rapporté au cou­
rs de la nuit, se déroulant du côté d'Orléans. Mais il 
n'était pas important, et ne fût pas retenu. De 
nombreux observateurs participèrent à cette nuit 
si nous devons en croire les appels téléphoniques 
que nous avons eusdurant la nuit. Au niveau des 
organes d'informations radiophoniques,nous avons 
eu le concours très efficace de Radio Fréquence 
Nord qui accorda une grande importance à cette 
manifestation. Nous avons eu le plaisir de les met­
tre en rapport avec nos amis du Groupe Nordiste 
d'Etudes des OVNI. J.P. D'H.ont, l'un des princi­
paux animateurs du groupe, a eu l'occasion d'in­
tervenir sur les antennes de cette sympathique sta­
tion régionale. 
Au siège de notre association, nous ne somm6S__Jlas 
restés inacti� car nous avons eu le plaisir de tourner 
avec ANTENNE 2 un petit film qui Test destiné 
aux informations télévisées. 
Une excellente nuit qui a atteint une fois de plus 

ses objectifs, en conclusion. 



LE PROJET WA.S.A. 
LE MAJOR VON KEVICZKY FAIT CAMPAGNE EN 

EUROPE POUR SA CREATION. 

LE PROJET WASA 

A la suite des évènements dont nous avons eu 
le plaisir d vo.u parler a� our de n�s derniers nu­
mero , et qUJ urent li u aux Natwns-Un .ies, le 
�ajor Von Keviczky a entrepri de r' ali er un 
llTIJ?Ortant projet : l a création au in des Nations 

rues d'une ' autorité mondialP- pour le affaire 
spatiales " ( World authority for spatial affairs -

W.A.S.A. ) . 

nous apporter ces intelligences extraterrestres. 
Le proiet W ASA devra présenter au sein des 

NATIONS-UNIES les autorités militaires, scientifi­
ques mais aussi les groupements privés sérieux de 
recherches sur les OV NI de chaque nation. 
La pr mière pha e du pr jet a été lancée et con­
siste à trouver dan le principale nations des 
re prés ntants du projet W ASA. Us ont pour rôl · de 
contacter leur gouvernement, de leur expliquer 
les buts du projet et leur demander leur assenti-

LE•MAJOR COLMAN S VON KEVICZKY AVEC LORD CLANCARTY LE 28 JAN. 1980. 

D's janvier 1979, 11 publia " le memorandum 
bleu 'dan l �•quel il e po {Lit son projet le dével op­
pui1 t nous révèlait de no1I1Pr ux fa - imi lé . �e 
documents " top-s cr- t " provenant d autonte. 
militair s . ll d'nonça 'gal ment une conspira­
tion qui selon lui ' tait mis en place aux nation 
unies pour faire le hia k-out sur les OVNI. 

• 1.. 
Le ob je tifs du proj t WA A sonl notamment : 

1) Contrôler à l'échelon mondial l'activité des 
UFO, en chercher les objectifs grâce à l'analyse 
faite par de� experts, 
2) Tenter d'établ ir une com�unication officielle 
avec les êtres ontrôlant les OVNI dans le but 
qu'ils assurent leur assistance au développement 
scientifique et technologique de toutes les nations 
terrestres. 
3) Eviter toutes confrontations armées contre 
les OVNI, grâce à la c ordination mondiale mise 
en olàee. " 

4) Informer objc tivcment les habitants de notre 
planète des '•v ntuelles retombées que pourraient 
8 

ment afin d réuniT un c ongrè ·mondial de Nat-
tian à prop · du prohl..,m OV 1. 
L• majo'r dan un rée nt courrier, nous demande 
de trouver en Fran e une p-r onn qui a·ceple­
nt it d pr··ndre en main ce do i r. ) tt tâc.h 
vous intéresse, contactez le major en adressant, en 
Anglais, un courrier au siège de notre groupement . 

VISITE EN EUROPE. 
L maj r, r traité d- 1 armé· améri aine, rude 

défen · ur du pr bPme OYNl, n'h'sit pas, apr\s 
une a tiou viru lente aupr's des Nation s-Unies 'l de 
la pr 'S. am ' ri ci an durant 1 "' èm · et 3 cm tri­
mestre 1 979 à sc rendre en Europe. 11 arrivera fin 
Janvier , à Londres où il au ru dès le 28 ja nvier 1 980 
une r ncontr ami al t frat rn •Ile avec Lord 
Clancarty à sa résid n e fain iJ iale d W 'Rtmin ter. 
Nous savons que la Chambre de Lord ( le pu rle ­
menl Britaniqu ) a pris l• prob li:rnn OV N I en 
rna:ins t qu · régulièr •menl un eomit{: campos{� de 
Lords. sc réunit ·t i:voqun l'évolution du phéno­
mène. 



ne-. JEAN uARGERY 
Membre du GEOS France 

OVNI AU DESSUS DE KEMBS. 
Une curieuse observation a été effectuée le mer­
credi 9 avril 1 98 0  vers 2 3  h 3 0  par une habitante 
de Bollwiller. Melle Patricia Dziomba, 2 7  ans, ve­
nait de quitter la commune de Kembs au volant 
de son automobile et se dirigea it vers Habsheim en 
empruntant le CD 56 Bis, traversant la fôrêt de la 
Hardt. Soudain elle eut son attention attirée par 
une boule lumineuse de couleur orangée qu'elle vo­
yait en face d'el le, à travers le pare-br ise. Inquiète, 
elle décida de rebrousser chemin. Mais ayant effec· 
tué un dem i-tol.lr et rou la nt vers Kembs, 1 'objet lu­
mineux lui faisait à nouveau face. A l'entrée de la 
com mune de Kembs, le véhicule de Melle Dziomba 
tomba en panne. Affolée, la conductrice courut son­
ner à la première habitation du village. L'habitant 
ainsi que son épouse virent à leur tour l'objet volant 
non identifié . 

. Un proëès verbal a été enregistré à la brigade de 
gendarmerie locale. A cette heure précise, la tour 
de contrôle a enregistré sur ses écrans radar le mou­
\ement d 'un objet c irculaire entre 2 3 h 3 0  et 0 h 40. 
La bande ou fig ure l'observation radar a été conser­
vée et sera visônnée par le GEPAN. 

D er n i è re 5 N o u ve Ile s d 'A 1 5 ac e . 
Edition du 11·4- BQ Transmi par Mr Krau5har. 



EMISSION TV DU VENDREDI 13 JUIN SUR FR 3 

C'est la télévision Suisse qui nous présenta ce 
soir là une émission sur le problème OVNI. Le titre 
alléchant, nous permettait de penser que nous al­
lions passer une excellente soirée. Mais quelle ne 
fut pas notre surprise de constater au fil des mi­
nutes que ce dossier avait été réalisé par une équi­
pe qui ne connaissait absolument pas le problème 
OVNI. Il manque en effet à ce film la majorité 
des opinions réalistes, répendues actuellement en 
Europe. En regardant cette émission, nous nous 
retrouvions dans l'ambiance des années 60 - 70. 
La TV Suisse démontrait en effet au cours des 
images qu'elle nous présentait, qu'elle avait 10 
ans de retard ! 

Mich'el MONNERiE v uà la 1V 

Les réalisateurs de ce film se rendent aux Etats 
Unis. Pourquoi faire ? Tout simplement pour' 
interroger la NASA et l'US AIR FORCE, deux 
administrations qui ne s'occupent plus des OVNI 
depuis 1969 ! C'est vraiment gros. Nous pou­
vons comparer cette attitude à une équipe de TV 
qui a pour mission d'interviewer l'actuel présid�nt 
des Etats-Unis ( Mr Carter ) et qui nous rapporte 
des images sur le président Nixoh (ex président des 
Etats-Unis� Allons, ce n'est pas sérieux. 
On nous a montré une excellente interview du 
lieutenant colonel Coyne, certainement le meil­
leur passage des séquences réaliseés aux, USA. 
Rappelons que Coyne, aux commandes de son 
hélicoptère, fut comme aspiré par un OVNI. 
( voir notre numéro 11 page 15 ). La TV Suisse 
n'a pu donner d'explication à cette observation 
contrairement à ce qu'elle a fait pour de nombreu­
ses affaires .simplistes, tentant de démontrer ainsi 
que les OVNI n'existaient pas ! 
Naturellement quelques images de ce film furent 
consacrées à la France. Mais là encore, la TV Suis­
ne s'est pas surpassée, et a choisi de frapper aux 
plus mauvaises portes. Retenons la séquence sur 
Jean-Claude Bourret. Il défendit comme c'est son 
habitude le problème. Mais, de ·toute évidencP 
la TV Suisse a voulu nous démontrer 
le côté commercial de 1 'entreprise 

J .C. Bourret, espérant ainsi 
drscrediter le dossier OVN' 
Toujours dans cette 

10 

optique, on montra de larges extraits de l'affaire 
de Cergy, avec des interv�ew de jimmy Guieu. 
Là encore le côté commercial dominait. D'autre 
part, les images, les dialogues nous firent .telle-

ment rire par le manque de sérieux, que le côté 
reel du phénomène OV N 1 était escamoté. 
En bref, pour lesSujsses, la France, c'est une na­
tion. ob les écrivains de tous genres fourmillent, et 

qui exploitent les mystères du phénomène OV-
NI, quitte à les grossir, pour en faire du "fric ". 
Oh, que la TV Suisse se trompe ! Qu'elle vienne 
se rendre compte auprès des véritables chercheurs, 
des groupements sérieux, sous quel angle est traité 
le dossier OVNI. Si ce pas avait été franchi, elle 
aurait certainement pu comprendre pourquoi notre· 
nation est à la pointe de la recherche ufologitque 

dans le monde. Elle se serait rendu compte avec 
quel sérieux les OVN 1 sont étudiés, souvent pres­
que anonymement, par des chercheurs de haut 
niveau. Elle aurait certainement pu bénéficier de 
l'aide désintéressée, de conseils, et il en serait res­
sorti un film présentant la véritable face du phéno­
mène OVNI, et non pas la" machine à faire de l'ar­
gent " qu'elle a voulu nous démontrer. Ce ne fut 
pas le cas. A travers les images présenté�s, ce sont 
les 98 pour ce'nt des cas identifiés dont on a voulu 
nous faire le procès. Mais si en France, ses groupe­
ments, ses chercheurs ,sont parvenUS au stade de 
la recherche scientifique du dossier, ce n'est cer­
tainement pas en analysant les cas sans intérêt, ma­
is en se penchant sur les quelques observations 
RECALCITRANTES que nous ne parvenons pas 
à identifier. Notre ciel e�t si. comp,lexe, les. phéno­
mènes naturels et artificiels si nombreux, et sou­
vent inconnus du public, qu'il est normal qu'un 
grand nombre d'appa ritions IDENTIFIABLES soi-

LE DR ALLEN HYNEK 
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JI MMY GUI EU : • J 'attend s l 'accusateu r " a  t 'i l  dit à la T V �  p ropos deCERGY ! 

décelées. Et ne parlons pas des ' canulars ! D'au­
part, si les engins auteurs des cas RECALCI -
TRANTS ont pour origine une civilisation extra­
terrestre, il semble logique que ces cas soient peu 
nombreux. 
Naturellement, poursuivant la diffusion de cette 
émission, la TV Suisse nous montra bien sûr Mon­
nerie, Barthel et Brucker. Qui trouver de mieux en 
France pour dénigrer le phénomène OVNI. Ils fi­
rent même passer les ufologues pour desmystiques, 
ce qui ne manqua pas de fai re glisser l'émission sur 
Vori lhoi"'··et les sectes. 

Il y a bien longtemps qu'on a pas abîmé le dos­
sier OVNI de cette façon, mélangeant véritable­
ment les torchons avec les serviettes. La recherche 
sérieùse existe, et ses auteurs approchent le dos­
sier OVNI avec toute la rigueur scientifique néces­
saire. Nous sommes loin du mysticisme évoqué par 
le trio cité plus haut. 
En conséquence, nous pouvons dire que cette émis­
sion était peu objective,  mal documentée, peu séri­
euse et d'une présentation très mauvaise. 

· J EAN DARGERY 
- - - - - - - - - - - - - - - -

0 VNI ET RA DARS 
Depuis quelques mois, les divers centres radars 
sont invités à col laborer avec le GEPAN ef à lui· '
communiquer les apparitions qu'il!nlUr:aient enre­
gistrées. En Bretagne et plus rarticu lièfement au 
centre de Loperhet, le cas s est présenté quatre 
fois d.epuis l 'ouverture de c.ette procédure. 
En décembre 1979, le commandant d'un avion lbé­
ria avait décrit " une lumière rouge avec des traî­
nées ·rouges et vertes, à une distance non appréciée 
devant �ui ". Or aucun autre avion n'était détecté 
par ' les radars de Brest à ce moment précis, dans la 
zone indiquée par le pi lote espagnol . Une autre 
fois, deux pilotes avaient aperçu, quasi-simultané­
ment un objet très large avec une flamme bleue, sui­
vie d'une traînée rouge. 

Ingénieurs principaux des études et de l'exploi­
tation de 1 'aviation civile au radar de Bretagne, 
MM Collee et Minguy nous ont cité ces exem­

ples, sans pouvoir les assortir d'une quelconque 
explication. Pour sa par:t, M Minguy se souvient d'a­
voi r  vu en 1 969 alors qu'il se t rouvait dans la salle 
de contrôle,  quelque chose qui est resté incompré­
hensible : " Alors qu'on surveil lait le trafic vers 

l l  
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hypothéses et. critiques éll)ises sur la propulston des oN. n.t. 
SUITF. 4 

AVANT-PROPOS. 
Il m'a souvent été reproché de faire l'amalgame 
" phénomènes aérospatiaux non identifiés " ef) 
extraterrestres " sôus le biais d'une com pilation 
d'hypothèses sur les propulsions avancées. Pour 
répondre, je dirais mon accord sur le fait de garder 
toute prudence sur l'interprétation du phénomène 
OVNI. Le G EPAN n'a pas conclu pour ou contre 
l'hypothèse extraterrestre. Je ne cache pas le côté 
hypothétique de ces spéculations, ici les OVNI . 
étant le prétexte de recherches en physiquefon­
damentale, avec l'espoir d'un possible débouché 
vers la création d'un nouveau moyen de déplace­
ment destiné à l'humanité. 

HYPOTHESES AVEC GEOMETRlSATION DE 
t' UNIV ERS. 
Introduction. 

Au cou de nos pré 'd ·nt article nous av n 
e aminé d ux hypoth ' e pour e pl iquer la pro­
pulsion d OVNI tdans le cas u l'on adm t l e  
PO TU LAT d'une ri gin t hnologiqu du ph ' ·  
nomène : 
l)  La ma�étohydrodynamique, 
2) Les theories des milieux,  en particulier la  théorie 
iy n rg' tique . 
Auj urd 'fmi , nou. abord ron 1 s rn d ' l  qu ·i font 
int rvcnir la géomét ri ati on de l 'u nivers les espaces 

non écleudic ns do 
.
dime nsion supéri ur à tro i · ,  en 

el}lployant un form al i�m s •mhlabl à ta relat iv i t '  
genérale. 

LA R ELATI V ITE ET LES V OYAG ES 
INTERSTEL LAI R E  . 

l )  Rappel de certains résultats de la théorie. 
La théorie restreinte ( l )  et la relativité générale 

(2-3-4-) . ont deux théories qui essayent de décrir 
. le m ouv ment de corps l'un  par rapport à des réJé, 

ren iels ( endr it d'ou l 'on fait 1 mesures ) 1 1  
m ouv ment r ctilign loin de lout for e, L 'au tr 
dan 1. as gén ' rai des réf' ren ieL'i a cél ' ré. ( par 
xemple dans un  champ d gravitation ). La reJati­

vité r >streinte affirme des choses assez étonnante 
pour  notre expérience hab i tu I le. 
Cette théorie prend om m princip que la vitesse 
d la lu m i '  re st un . ons tan te� qu elqu s i t  le 
l ieu et l e  déplacement � repèr de m esur . Ainsi, 
u n vais eau patial qui s 'é loigne ù la vite se 'd'u n  
étoile verrai t  toujour l a  lu m ière de ell - i lui 
arriver à la v itesse ' C". Ou encore - conséquence 
du principe de con tanc de la lu mière - l 'explosion 
d deux étoi le , imultanée pour un ob ervateur 
situé dans un vais eau spatial , p u rrai t s' ffectuer 
avec une heure d'in t  rva1le pour un  observateur si­
tué dans un vai eau spatial ayant u n  mouvement 
différ nt  du premi r. 
Au tre exem ple, i une p rsonne vivant à l 'intérieur 
d"un vaisseau spatial v 1 t tous les pa agers à table 

PAR BEN J AM I N  I.ISAN 
Ingénieur de I ' INSA · l .yon 
lng ' nicu r de 1 ' 1  TN - Saclay 
DEA ·en physique des [llllsmaB Orsay 
O,EA ��� phy�iqu_e .elu rcaclcu� - Ly on 
Conse•Ucr scJcnbfJque du G . b.O.S. France. 

à 14 h, alors u ne autre person.ne se déplaça�t tr�s 
rapidement par rapport au vaisseau� pourrai� vou 
une horloge marquant à l'un  des bou ts du vat seau 
7 h et des pass3!!:ers se levant du lit, puis voir u ne 
horlo�e marqu ant au milieu du vaisseau 1ft. het des 
g ns a table. Enfin voir à l'autre bout des gens se 
couchant, à 21 h. 
C tte autre personne constaterait aussi que les h or­
log s de ce vaisseau semblent fonctionner au ralen­
ti tout comme tes mouvements des gens. 
Plus Pobs rvateu r e-xtérieu r e d ' p1acera v i te par 
rapport �u er !Di r vais au, plus il verrait e der­
mer Rgm dimmuer de longu ur. · 
Prenon deux j_umeali?', 1 u n resta�t �ur terre, l 'a�­
tr voyageant a u ne vitesse su blum tmque. La relah­
vité. dit q_u_e le secon� jume�u sera, à son retour, 
m om ag que on frer pmsquc le tem p  dans l 
vais-eau 'est écoulé plus len t ment pour lui . 
Nous reviendrons sur ce paradox , de ju meaux ,  ap­
P' l' paradoxe d Langevin ". 
Un au tre paradoxe à citer, · 'est l'augmen tation de 
la m as e d 'un obj t avec sa v itesse, masse pouvant 
devenir infù1ie ave l'at tein te de la vj tesse d • la 
lumière. ( voir ref 5 à 8 ) . 

LA C N S EQU ENCE D E  CE FAIT EN CE  QUI 
CONCERN E L ES POSS IBI L ITE. DE V OY AGES 
INTER TELLAI RES. 

Par des consid ' :rations que nous n'ab rderons pas, 
la vitesse de la lum i. ' r  · dans le vide est infrau hissa· 
ble ( 9 p�c l ü  et 365 ) . 
Il faudrait au minimum 4 années pour atteindre 
l ' '  toi l • la plus proch qui est Proxima du Centaure. 
En fa:i t po�a que l'h om m� I?ui�sc. sup�ort�r. l'a.ccé-. léra l i on de départ c t  la de�eleratw!l d'arr�vee, 1l l�I 
faudra it  encor plus d annees. Par rulleurs, Il faudrait 
emp rte� u r�e sou re d'énergie considér�le p _

our  ces 
d u opera�wns. D � auteurs o�t supeo e· , ( 1 1 )  q_uc 
l 'on pouvrut peut-etre fran h1r rap1demen t  (23) 
l '  pa n n tran t  dans u n  fameux trou noir et en 
ressortant par un trou blun . En fait c�t hypot�é­
tiquc_ m oyen de voyag �ppo e l '  ?", ,tan 'e d �n 
certam nombr d.e trous notrs · c qm n est pas tres 
sûr - et de trous blancs - c qui st en re m oin 
sûr . 
• inst in a suppo dans une conféren (6) que 

l 'espace était r�mpli d 'énergie. , n :fa� t supposer 
pour cela que 1 space est ferme. S1 1 on uppose 
un rayon de l 'un· iver de J 'ordre de 1 027 cm, alors 
la d nsit§ d 'énergi de l 'univers serait de 9 - 1 0 •  
8 rg/cm ( 12). Avec cette densité aussi faible, on 
imagme difficilement dans nos recherches, u ne 
propulsion i nterstellaire prenant son énergie dans 
le mi l ieu et - ou - s'y appuyant. 
D'un autr côté, il peut exister en relativité, des 
densités d'énergie négativ s. · 

Celle-ci est donnée par W = - (V{)-2- 1 811' -6 avec 
G =- 6,62. 10'"'11 MKSA, et '1 potentiel de gravi­
tation ( voir 9 p_age 438 ) . On pourrait peut être 
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upposer l ' •x tr
.
ac�on po sible �c l '�nergie de l '�s

.­pa · p a r  la cr •at10n de trous negatifs (? )· ou an ti­
mutï r . M ai· • la re te un sp · culat ion hau tement 
hypoth ' tiq-ue. 
Si on découvre plus .tard que de � tre po èdent 

des moyen de voyage� interstel l a ire rapides, on 
reut affirmer déjà que la relativité so�t aura à subir 
ô.es améliorations, soit sera prise en défaut. 

LES RITJQUES EMISES SUR LA RELATIVITE. 
Les opposants du paradoxe de Langevi n obj tent 

qu si on se p .lace dupoin l  de vue du voyageur, ' st 
la t rr �i se déplace à grande vi t sse et c'est 
don n frèr qui devrait vieillir moins vite.(voir 
10 pug 1 55 ). 
P'our ni r c ttc rever ihi l i té les partisant du para­
doxe des jumeaux invoquent la d issymétri e  du 
problème: la terre pou rsui t sa ourse régulière, 
tandi que l · voyageur subi t de ac ·élérations, do­
nc on n p ut appliÏu r l a  formule du ralentisse­
men t du t mps dans e référen ti ·l du voyageur qui 
n'est plus alli' en. ( 9 page 10 ). 
La p lupart des opposants du paradoxe font l'erreur  
d' m p loyer d· formul�s du ralen t i  ement du tem­
p T égal To - 'Î1 - v 1 c2 �t la omposi tion des 
vi tes. · W ' gal ( u plu v )  f. ( 1 plus u. v/c2 ) d fa­
çon y t ' mat ique sans employ r d'horloge pou r 
repérer les · en ments car il y a toujour de 
d calages de temps d Jonl!lleur, que l'on doit  fair 
en changeant cl r Ïé't nci 1. Par ex m ple pour 1 ·  
livre ( 19 ) l 'argumen t s'é rou i ar l a c ' léra­
l:ipns identi'\ue vues de la terre ne sont plu id u­
t ique lor qu on change de .référen ti l .  Ainsi, l 'ar­
gu ment p rés•nté dansl cs l ivres 13 à 16 s'écroule 

pou r le. même ra i ons. 
Mais si v us désirez approfondir et mieu x om· 
prendre ces décalage , nou · vou inv:ito.n à v us r -

porter à l'annex du livre ( 22 ). 
U ne autre critique de la r lat iv i t ' est qu 'eU ne 
tien t pas com pte de la constan e d la vi t se de 
la lumière ( 5 page 84 ). En fai t celle-ci n'est pas 
implici temen t faite en relativité g '  nérale. 
La seu le cri t iqu in téressan t en fai t  à ret n ir  - i 
lle est véri fiée - c'e t qu l 'indice d ré fra tion, d 

la couronne olaire, peu t oc asionn r u_n dévia­
tion u pplémen tairc des rayon lumineux qui ont 
courbé au voisinage du oleil. one i l  se pou rrait 
que la déviation calcu lée par la r lativité,addition­
n 'e de cette déviation suplémentaire ne concorde 
plus avec 1 s résu l tat experim ntaux. Malheureuse­
ment personne ne l 'a jamai alculée. (18). 

AMELIORATIO OU EXTRAPOLATION DE LA 
RELATIVITE. 
On au tre voie de recherche consiste à débusquer 
les lim i tati ons de la relativi té, toujours en opposant 
une origine techn ologique inter'tellaire aux OV NI. 
Ce sera l'objet d 'u n  prochain article. Nous y ver­
ron en (larticulier la théori du champ mé oni­
q ue de 'B. J eim. 

CONCLUSION . 

Nous avons vu que certmns résultats ont d on­
séquences décevantes pour les possibi lités de voya­
g interstellaires. Si certains OV N I sont b ien des 
engins inter tel laires rapides, la conclusion lo�que 
est que la r lati v i té est fausse, ou alors à améliorer. 
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Nous avons vu que malheureusement il  y a peu 
d'espoir de mettre en doute la relativité. Il reste 
l'amélioration de cette dernière. 
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UNE ANNONCE PUB L I C ITAI R E  DOIT ETR E  FAITE 
AVEC G RAND SE R I EU X .  

ALORS VOTRE CHOIX EST FAIT.PASSEZ VOTRE 
ANNONCE DANS LES EXTRA TERRESTRES. 
LES EXTRATE R R EST R ES est une revué spé-cial isée que 
ses lecteurs conservent précieusement. La parution est 
trimestrielle, donc les lecteurs ont le temps de voi r  votre 
annonce. 



Sommes nous seuls dans l 'univers 
Par VLADIMIR G . AZHAZHA 
Scientifiqu e membre du Centre de Recherche Sous-Marine 
de l'Académie des Sciences d'URSS. 
Traduit et adapté par JEAN BASTIDE . 

Mon po in t de vue n �est pas reP.réscntatif de celui de la science Russe Académique. Au fi l des ans j 'ai pu di­
rige r le se teur d r ch r<:he relat 1f au " phenomèn OV N l  da ns l 'a tm o  phère ' , dans le · ad r de l 'Acad ' mie des 

1enccs d 'U RS ' .  J 'ai pu par e.onséquent  me fami l iariser d 'u n  seu l cou p avec l 'en e mblc d u  problè me. Je pa r­
lerai a!-ljou r� 'hu i ( 1 ) d s �ai t rapp rtés d. mani · r s ,u v  nt  rr9née , d« .s hypoth · .  e ·' des � plicat i o!le apportèes 
au ph nom n 1 d s prob l  me plnlo op h 1 qu es sou l ves par L sd1tes · xph ·ati ons, a1nSL que d autres tem mgnages 
précisé m nt relati fs aux observat i on de ast ronaut américains su r la Lune (2). 

Je com mencerai en disant que les OV NI constituent une réalité objective présente aussi bien dans nos opi­
nion , qu • n . n ti 111 n l . D- m i l J jon de p rs n nes ont vu des 'OV N I ;  L l  e .ist des ph t ographies d · · ou rt rné. 
trages fi lmés d '  bj t volants non id n tifiés. Par l'i 1 1t ·rm ' d ·ia ire d hamps d natu re phys1qu les V N l  exer­
ent  des ff ts dire ·ts tan ( u r  les i n  tallati ns tcchniqu s t rr>str• q u  su r les êtres  vivan ts. Les ·on t:u�ts brefs 

f r l u i ts, sont u n  r�a l it� t on d 'jà p rodu i t entre les pilotes d'OVNI et les terriens. 

Le 2 1  ep tembre 1 976, L 'ag n · TA t J:ansm ttai t d 'Iran la n uv l l  se l on laquell l 1 1 0  p· 
temhr ) d u 'cha urs d · l ' arro ' d l ' Ail l ran ienn . avai t pu déte ter u n  " ou ou p volante ' prè de la ville 
d Téh ran l� la pr nanl pour que lq ue engi n  n o u v  a u ,  qu Iqu pro totyr. d 'une puis·anc ' tranger lui don­
ner la chass (� ). La " ou oup " m m  nça par fu ir, pou r  r ven i r  ·· nsu it , au sui:l d- T ' hér�m 1uè. d fau­
bou rg de ladite cap i t ale , un  ooje t d '  nviron 4, 5 rn de d tamèt rc 'en dét a ha pou r s poser au soL Deu x p i lotes 
en combinaisons moulantes ·oui 'l l r  aJu m in u i m  n sorti rent . ll'5 avaient 2,5 m .  Après av ü ob e rvé les alen tou r . .  
i l  n tr ' r n t  d<Lns la p t ite " soucou pe " ( dont 1 poids fut u l térieu reme nt  estim à 5 tonn ':, au jug ' de t ra es 
impri m  e dan l . o1 par le tra in  d 'atternssag (4) et  décolla. 

Le gouv rnçmen t J rmù n adressa u ne d mande de rcns � ignement s  aux gouvernements d 'UR et des USA, 
demandant n ubstanc i cet i n  i dent  ré. u l t a i t  d- tnJC lqt! essai d'éq ui pe m nt mi l i t aire · ffe tué par l 'une des 
pu issanc rivalisan t  a tu l l  rn n t  dan l '  pac . Alek e1 iko luievi tch Kos�gui n  adr· sa 1 rapport relatif à 
I'O V  I lra.tt ien à l 'a adém i. i n P  t rov l dernier l '  nvoya 3 F l i  Y u ri Zi.gel r sponsa.b l en chef d on grou­
pement d'étude des OV NI. 

L'incident suivant est décrit dans un document de l'OTAN en date du 25 octobre 1976. Au cours du conflit 
du Moy·n- rienl u ne gJ:artde '' soueou pe volante ' apparut au-de sus d'u n d s bas�s rn i l i taiJ·cs du Pa te at lant i ­
� '· De missi les sol -ai r fu ren t la n  é on t r el l e. C lii l c o m m e si l es m issiles so l -ah � heurl ' r n l à q uelques bar­
n ' re (5) avant d 'a ttei ndre 1 V N I ;  i ls furen l  détru i t par un fa isc au ra pp la n t elui  dn la er. Un incident stmi- · 
laire est c i t ' dans 1 Uvr du seien t i fique améri cain Jam s M. Campbel l  (6) 1 qui étudie le problèm e des OV NI. 
Du.ran.l la guerr� du V i  t- N am , u n  OV N I survole J }a.no_i et d v in l la cible ete a n an de la 0 'A V iet-N a mï•nn 
qUI pnt cet engm pour u n  nouv a u  prototype amencrun .  -

On a pn ai n  i nr gi t rer u ne bs rvat ion d '  V N1 dan J 'o ' a n  Atlant iqu ' , . L'U . . . Wasp faisai t rou te n 
tête de 1 2  navires lor q u  es i n  t rum nts d l t ' renl  oudain u n  objet sous·m ari n qu i avan a i t  à 1 al lur d 150 
no uds.Cet hj t a  compagna 1 group d navir ·s du ran t un tem ps plu t ôt l ng dan 1 ect ur de l ' A thult i� · ,  

et i l  f u t  dét etc su r les appareils au moment où i l  ommença à plonger jusquà 6UOO mèt res sous la surfac de la 
mer. 

En o tobre 1976 un arti cle relatif à l '  bserva t i on d'un OV. l sous-m ari n depui le bâtim nt d rech rche 
R�Jss . V ladi m i r  V rob 'y v ,  a_rticl inti t u)' " Les huit rf�:yons lumi� u .  ' ,  fi t  l'obj ' t  d 'ttn . pu· 
hlicatwn dans Ncd lya1 sup lement numero 43 des lsvestta. n pomt blanc i 1 1 téressant , lummeux 
tournait autou r du va ts au dan le ns oppos · à lu i des aLgui ll s d'u n montre, à 1 50 1 
200 m '  tr s. Il se fragmenta en huü parties omme ous l' ffef d. s pal· s de l 'héli e. L on ar 
le localisa à u ne profondeur de 1 70 mètres, tandis qu i l  met tait n même tem ps n évidence la p,résen­
ce ous la qu ille , A environ 20 mètr s de prof ndetu, d 'une sorte d'obj t. U n  r tain nombre d. i n  i­
dent�. �imilaues so.nt réswné> d ans u n  travail in titulé " Le phénomène O V  1 dan l'hydrosphère, tnva i l  
que J at  pu supemser. 

Le 27 dé mbre 1976 un 0 N I  fut aper u près du viUag de Sosen ld-Vatu ti nki,  su r la gran de rout de Ka­
luga. Une boul d feu volant n l ongeant l adi t e rou t  ur une distan e de 10 à 15  kms fu t aP.er�:ue de­
pws les véh icules qtr i y roula ient. A un moment donné1 elle devint sombre et un certain nonîbre de f -
nêtr s s' �umère!lt � �a p · ri phéri tou.t 1 �m�g . d , a u ·  'onféret� médiane. Ëuviron 600 à 700 habita�1t . 
d o enl{) - Vatutmki fuent 11 �1e observat iOn miliure a ·elle rapportee par les conducteurs et passagers d�s veht 
cules roulant sur cette section de la grande route de Kaluga à cette heure . 

. Il �xi�te �';!, travail publié sous l'�g!.de de l 'A�<�dém ie d !3 Science d'U R S à u ag in terne. Ce tra: 
vatl est mhtule OB SERVATIONS OV Nl EN URSS . Le prem1er volu m  comprend  Les observa tion effectuées 
de_eu is l'année 1923 y compris . eUes ? . i olas K. oeri h pour .fin i r OaJ'!-S _la ]:)(nod r ' c�n te . !.n pa­g< 98 du vol u,rne �. nous eouvon hre l� �emOigrJ.�ge d� camarade kuprer! 1ch, relat1f a l 'ôbservation de deu 
OV N I � rgen te. �Ul s�rvolerent l es loca.li�es �uvneres d sovo? Kurr ts. vsJay R�yon, M. n�kov kaya- bla. t _prè d la Ligne de en m m  d fer, le 3 1  JU illet  1969 ( e l on d autres mformatwn fourme lor des c nf r- nr. s 
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dt• . Fe�x . � t ri Z igue) la da�· �x act s •r1_1i l le _3 1 aoû t 1 96 1  ) .d J?e véhi u !e · .a t t en dai _n t 1 payag d'.u n  
L ra 1 1 1  c:! ·e � nq t u: au pas �ge a mv au ;, mat  ap_res l 'ou ver t u re dwd 1 t pa ·ag: � ntv ,au t  rn ·me p l u " t  'un; , m.tn u­
l m1  apr :�;, t ls 1 1  · pu r ·nt cl ·m arr'r e t .crw tt r le, 1 Lcu x ,  car 1 Rl !.u!flagc �, leu r veln • u l · l a t t  en panne. Le: vf!l.ucules 
furen t seuleme nt  capab les de eon b nu r lor que les O V  N 1 h lcre n t . I e l  est 1 c ff ·t d ·s O V  1 su r les apparmls ter­
restres. 

Tou l rt: ·cm rncn t ,  dans la nu i l du 20 sep t  m b. r 1 977, un O V N I fut ap • rçu au-dè sus d, Leningra­
dskay a Ob la ' l ,  P · t r  :tavodsk ( 7) u i ns i . qu ' ·· n • i illa n d  . L observa l i on f u t  pub l ié par l.es Lve ti_ya dans on n u m ' ­
ro desti né a u  prov i n c s le 22 sep temb re 1 9 77 ( dépêch de l 'ag nee ass ) ain. 1 q u  p a r  la Set i al i  t ic;h skaya 
lnù u-t ri ,a .du 23 eP .!Crnb re l ? .77 ( d�pêch . Tas� i n t t tu l · . " Un phénomèn n at u rel .n�n id n t i  fié).) suis à mê­
me de p r  • ts  ·r  que l V N L  ff t u a  u n  hurt gean t  au - d u cfe Pu l kov et fut u tv t  d'u ne tramee de con-
d •nsabon.  Volant à u ne vi les e énorme au-dës u d Lcn i ngradskaya Obl ast l 'OV N I  fit halte à l u  v rt icaJe 
cl · Petrezavodsk ot't i l pri t J 'asp l d'un bou l tl feu , et tandi qu ' i .l ·urvolait  la v i l l  , i l dép loya 
·omm hu i t  p '•t <Jes ou faisc au qu i s 'allon gè r n t  v rs le bas (8). C 'étai t une sorlc d 'averse d e d ' J. ug · de feu ,  

'Om porta n t  u n  ay · n t ml (?}, n fo�m . .  a b allo,n -sonde, ( l u l  s dép laçan l . l lon g � ray•n u Lénin 
Ava n t  qu · c · t  \ N 1 ne repr it . sa forme mlt tale d Medu ' ( L O  ) de nom br u hab ttants ·e reve1 1 lcrcn t com m 
�o\ts l' ;ffe t d'une peu r. · Nous é tions effrayés '\ dire n t  par ai l leurs l s personn ' qu i  ob e rvèr n t  ce' pl 1 ' n  mèn 
a 1 · t • rJ c;tH. 

m a ritime allan t  d la V olga 
nega. La boule de feu fu t  

Pou r  cha u n  d' n tre nous, L a  chance d r ncon trer jam ai u n  t 1 v ' h i u le est d'e ·ac temen t 0 05 pou r  cent ,  
si l'on considère l 'ensemble de  n otre existence . Durant  l · 30 d rnière · ann ' , les a m '  rica in nt  totalisé L 'appa­
ri ti 

. 
n d 80 000 engin ' au-dessw.; cl la t rr . s Su do i or r l  pou r  l a  seu le candinavi (',om ptabilisé 900 OVNI. 

N ou dispo on de !500 observations d'OV 1 pour 1 terr itoi re de l ' Un i o n  Soviéti qu •. 

Eu égard � e l 'on pr n d ouvent s dési pou r d s r ' al it 's, t gu plu i u rs phénomènes célestes différents 
peuven t e t re pris pou r des O V N I ,  d savan ts amé.ri ains él. ct i on n r nt pM xempl 80 000 cas des cas les plus 
crédi ble t ol i de. parmi les qu lqu 1 5 rn i ll ions d'ob rvat ion d' V N l  effe tué · durant les 30 d mières an­
I l '  e . Dans80 pour n t  de d'ils as, les V NJ émettai nt un lu u r  inte nse. Dans 20 pour cn t il ava ien t u ne 
apparence m étaUiq_u luisant , de rps sombre. L I  sl d coutum qu'ils soient nv l >pp ' s d'un nuage de plas­
ma igné, g:u i r n d (Jiffi ci l  • tou te p h  tograph ie. l l  a ' té obs rvé qu 'i ls p renn nt l 'éclat  d( l 'arc à ou der lors de 
vols 1·api des. A des v itesses _plus lentes , l ls son t d'un bleu clair et . . . . . . M ai · il arrive au i q u 'u n  O V NI planant 
au-dessu d 'u n  poi n t  pr '  L.<:; émette u ne lm�u r i n t  nse. 

I l e t possibl e  que ,  sous l '  ffe l d la form ati on d'ions, produ ise u n  nuéfa t i o n  d· m olécules atomiques 
prise dan. l 'enc��te �u nua� d, pl as�a , en tJ:ai}lan� l a  1:o,rm ati on �n avant d 1 '  Y N J  d 'u n  vid parfa.it qpi . J>erm ettrrut au veh1culë de vol r a  aes v1 tesses megale s. L O V N I  cree pou r le b om ' d son vol u n  v1ile ,a l ':u­
aede son équip rn nt tech nique . La m ajorité de v1l i u l  fr nte n t  la form d u ne as i t t c  r nver ée u leur 
argent  u alu m iniu m . Le ' soucou P. s ont des f n " t r  troi ' P. ied ' d'atterris age. A n jug r par l u rs 
tra s l p i  ds on t i tu n t  d si mples di posi t ifs, u n  p eu com pMali les a des " kL " qu i eraien t abais és pour 
former u ne sorte de 1 t tr  H : d ux barres pa ra l lèles et une en tra!. perpendi ulai re aux deux prem i ' r . ll 
QI u t arriver parfoi qu 'u n V NI a ttenoiss dl recteme n t su r l  ol ( 1 2  ) . La partie supéri u re ou i n férieure d 'u n  
OV N I  J)eut fréqu em men t  -être transparen te. ll  est d e  règle de trouver dans les trace lai ' par l 'O V NI u r  le 
ol, u n l:iqu ide vert ( 1 2) .  Au u ne p l an t n e  p u t  pouss• r en e L ieu ul téri urement . . D e. t po i b le que le liqui­

d protège l 'OVNI contre les effets de bacténes terrest res ( 1 3  ) . 

DEUX ETRES VUS PAR DES MILITAIRES DE L'ARMEE ROUGE. 

Non loin de Borissoglebsk ( ville de 4 0  000 habitants située entre Voronej et Saratov centre agricole 
industrie alimentaires ) des militaires de l'armée soviétique virent un OVNI surmonté d'un1 cockpit hé'mis­
phérique , volant . d'un bord à l'autre de la route. Deux silhouettes étaient visibles dans l'hémisphère transpa­
rent'. I ls étai�nt . semblables à des êtres humains. L 'un d'eux s'appuyait sur la paroi intérieur� de la coupole . 
Les corn portaient cinq doigts. 1 

Le jou rnali ste S treP ni�ovrapporte.unt: oh,servation d'O_YNI q ui eut pour, ca�re !a �calité de Khantyman-
seySk dans la revue Pramist, j ournal mstrib ue aux emp loyes de la Pra ma. L obJet eta it en form e de g�antes-
que a�pru le électriqu e . 

ll e xiste différente s formes d'OVNI. Habituellement , ils présentent celle d \me assiètte re�o urnée au corts 
aplati en rotation; p arfoi s celle d'un cylindre ou d 'un triangle , avec u n  corps en forme d 'ab at-)Olll' . Les OVN 
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di ft'� re n t  P.�r leu r t n i l l_tl. l lapi!udlement, l'obj!�t à 30 -40 voire 80 !llètre� de diamètre. L 'é!lergi�� néeeHHi tô<: p ar 
le m ott:t t r ü uu ld e ngm dmt ctre colossale. 1{ ·emm n t  un tel objet accompagna du rant .�6 m m u teH le nav 1 r" 
à rn t · u r  N ilolay O;t rovsky . 

� U n  O V N I  aper�:u at1-de·su · d · Pu t iv l '  d an le , u m  kay a  Ob la l .  ·� t a i t  u n  ·y l i n  d r · d 'u ne ta i l le  de BOO 
1 1 1  ; trc . . L'e l lg! l l j l l u n a au-dessus de P ut i vl à deux reprises d u ra nt ch aque fois 2 à 2 h 30. L l  L argua d puis :on 
i l,t lt'ri tl l' � 0  tl . 2 .  V N l  p l �s p · Li ts . c : :est u n  régun >n L de l '�rrn'•e r ug •n garn i Ol) e n  r : · . !.i <�·u q u i  rt f i�  
l obH<:rval ton.  Ce ., < '  · t  <ll'l'tv ·ette a nnee, C J J  1 9 77 . D ·s rnarms de l a  IJot tc de 1 'Oc ·an Pacr f tque ont  auss1 
effectué l 'observation d 'un cylindre g":�antesque en u n  ;m tr l iru . Plu s .�nrs obj · ts d p et i te taiU <:, qu i !'C 
séparerent d udit cyli ndre , volèrent à u ne  distaœe de L 0 a' 1 2  ki lom P.b· · s de ce eyl mdrc.  · 

LES OVNI AUX U SA. 

Les a 'lronautes américains qui atteignirent la lune purent voir un cylindre ,15igantesque de 1 500 mètres de 
long. L 'a ·trouau te Aldrin le filma. Le véhicule coordona son vol avec celui de la · ap ·w Apollo. · 

Les N I  a tt ig�1 i r  n t  d · vi t · e allant de . . . . 0 à 72QOO �m/h dan l es l im it s d 1 a trn os p h  ' re terr s� . 
l is :ont capRb les d 'r,t f  t uer d bru qu, ch angem e n tR de dtrec t JO n, de voler p a r  sac ad . en ava nça nt •n �g. 
zags tou t · n  joigna n t  un poi nt  ù un autre d e  ·e tte m an i ère à d ·' vi t  s remarq uables. En m athémat �ue, d 
l �Œ rn u vern n ls s  n l q u<U i fi é d nù ulati ons . L OV 1 s'é lèv len tem · n t ju qu 'à u n  aJ th1 Jd d 3 0 à  40 m �tre s, 
à pru·t ir d l aqu Il i l  att i n t i m méd i a t  m m t u n  \>i t  s · ·xt raord i nair qu 'auc wn engi n te.rrestre ne P. eut app ro ­
cner. Q uelq uefoi s Ir� n u ag� d pl a::ma nl u ran t l 'O VN I pren d  la (o nn e d 'une " p et t t  fau c·i l le " ( 1 2J,) .  

En 197 4, une station d 'observation d D VN I  f u t  in  ·tallée a L IX USA ou plûtôt , une station destinée à "  atti­
rer " les O V N I  ( 1 5) .  La  station ém ettait d ans  le ci el c l  · lueu rs t le  l OO projecteurs d'un million de watts chacun. 
Un O V N I  visita la station, fit deux virages à sa vertical vol an t à 1 6  000 Km/h ( 1 5). 

A u _  . , t da � d aut r ·, pay , 1 .- OV . 1  n l surv l é � . g n à u n  a l t i t ud d 30 m .  !1 y eu t d Cal? ou 
l 'on fru sm t c}a t  d effets de�lmsan ts p rodU lts par _  ces veh1ctt l es  : des gens furen t b r� lesL temporauc­
m n t  paruly es, tou t _ cn garaan :t t u t l e ur on. w� n<: . Qu elqu . per. onne.s pro ·heJ d OV i'l l onl  r 'SSen­
ti d� douleur aigue · '· cf i ·· h_oc '1 tri a u� . u n  p rt d la �isi on tc. · ·-. � sava n t  am �r i  a i t:� J am es 
M C a mpbell a rapport ces fru ts.  Nou ·  espero ns. qu son tra va1 l  s cra puhb · en 1 9 78 en Russt . 

Le spectre d'u n  O V NI ( décomposit ion de sa lumi cre ) a p u  être capté _près de Cuba, et il fut éta· 
bli q u  a rréq uen ' t ai t  ap p:o i m a ti vem n t  3 000 mégahertzJl fuf admis à titre n'hypothèse que le.s OVNI pro-
du isent un ·l1 amp d nature électro mag nét iq ue . 

Les O V  N J furent con.strui ts paru n i vi lisat i o n  e xtrat  rr b· non pa d uran t 1 ·�·poqu a tu li , m ai dan · 
l 'an ti qui t ' h i toriq ue . La bib le-m ntionne . n_gi ns . Dan not r l oin. t a i n p_ass \ i ls furen t ca use d l a créati n 
du cu ft reli� ux. Dan. L papy rus d Thou t moses !- J f  • p haraon d l a  XV UI ème d ynasti , se trouv la descrip­
t io n  d 'u n V l J qu i apparut  a u -des'us dr: l 'arm é d u  d it  pharao n .  Le ph ru·aon rapP.orte le fait de m an ière plutôt 

la ire <1 ·1 aide d ·on pts d l 'époqu . Dan les ' b r  n q u e d Al xa n d. r d la 00. in u n  vol d V N I  �n gro u­
P sur vole 1 'arm ' ·  lor s d  · sa tra ' r. é du Tigr · ct de l' E t.p hra te. Ar is to te 1 s ap pel le '' d·�s:ru s é l,  te ", J'fjne 
le natu ral i sl ', le m n tionne a u ss.  

Ja_m s M  C tm pb�l l  rapp orte u n e  n n a lyse p orta n t  sur � 000 cas d a t t  n· iEEag e� ct 1 00 cas de cçmtacts entre 
1 ur p do·te t de · ternen s . Da n s 4 0 p  ur ·'n t  d a les pllot sonL  sem b lable . a no u s, _pa r  l a  ta1lle et.la cons-
·t i tu tion ( d e géa nt  d 2 m 5 0 sc mont rq� l as e:L rarement ) .  ,on st nt in Edo u ard o v itch Ts nlkovski ( ne le 1 7  
septembre 1957 ) avait raison : dans son travail " la volonté d e  l'univers, Forces, lntelligeJJ.ces Inconnues " il 
exprimait l'idée que les habitants intelligents d'autres planètes devaient nous ressembler. 

Le · pilo t es des O V  I ont u ne consti tut ion a th lé t iqu e ( 1 6  ) d ans ert ai n · a. l u r  tmi ts ·ont plu tôt 
m o] i l  s1 ils ne mblent pas r fl ' ter qu · Jq u  ém oti n ( 1 6) . l l  ·xiste s u l  m e n t  u n  as d ou ri r  re-
fiètant ur Leur visag• lorsqu ' u n  p aysann ituli nn le rencontra1 al ors qu 'ils s'étaie n t  p osés dans un 
harnp, t qu Jl t n aî t  u n  bouquet d ·  fleu r · . H ah i tu ell.em e n l ,  l es p il tes 'viten t tou t ntac t. On a v u  

au i des pilot . fén' lin i n  , 1 u n  avai t d ch veu desc n dant  au genoux. Tou les pilot  s d 'OV N l p r­
tent u ne orn binaison spa tia l  re ouvrarr t tout lett r orps. C r tains p rt nt cl c mbjnaisons p r 's·u ri -
ées, d ' au t r  s n n .  D ans 60 p ur cen t des a , 1 � R i l  les on t des na i n  à gross t Ate, ave · de ux 

trou ur l ·  vis  ag e n  gu ise de nez,  aux yeux enfonces ( lo )- I ls s o nt des bras et jambes démesurément l on gs 
dan · c rtains cas e t  leur taille n exèd pa 1 1 0  rn .  On a \t l d s '  petits h m me· ' d 35 ms m R i.'l tr ' s rar · ­
ment .  Les n ain  portenL au ssi de co moin�1 i s  n . m a: is j Js  sont vu s plu oouvent n corn bi nais o ns préssurisé · s q u e  
c:eux des autres groupes� M ai .  ap r t u t, l tribu t  d pygrn ée v iv n t  pr s de t r i b uts d ' hom mes moyens 
r u  gra n d ', su.r n otr pl an te. 

Bien q u' i lsne s m b l  n t  accorder aucu n i ntér 't sp ocial au personne qu i ls r nconl r  n t , 1 :' pilotes d'O V N I 
( q u  lq uefo i s  nom rn �s " h um ano iâ e  " )  n e  sont pas x mp1sde tou te h u m a:nit '• . Jls T\C r (pondent pas uux tir s 
eventuels q u ' i}s peu ven t  e s uyer par la rn i. . à. n:•or t  d gens qu i les ont  v isé ; i ls n e  hl sent pas les témoi ns lors 
d� c n tac tf; t ls  n rn n t r  n t  a u  u n  agr lVJ te ( 16 ), 

N <? m �r d _ _  q ue t ion�, tan t ,de ·��a tèJe t ec h n i:J. ue qu e p hi loso"tJ� 'll! ·t n l p ris na i s_sm d a n s  la . J?llOU ­
naut �� ntLf1que d u fru t d e  1 arr 1vee d'et res extraterrestre s, en Kenera l  a u  fa it d e  l 'c ·1sten c  d l a  V I  mt 1-
liK n t  · .d ans 1 ' �ac . D an �  1� 11.1 mé.ro ? duj  ou r naLVopr . y.Fi lc;>�op �i l , a 'i ns <;i,�•e d a  !la d 'au t res  m� rn éros d 'e 
mem e J U ur n al ,  l astrophy sJC En R u !re  LosStf Shklo vsky emet ·1 op m 1 on q ue 1 l l l tel ligence d la V I  terrestre 
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:o;on t u n t tw:-; ��t g u 'i 1 · ·ra i t  impo !lii b lc d e  trou ver l 'éq u iva l nt  sur d 'au tre p lanètes à mo insdc <;entai nc.'l.d 'années 
lu mi t�r · .  don Sh k lo vfk y , �1 e t rou vait près de nou une au t re · ivil isation, · imi lair ·, lle sera i t  <m lr6c ·n <;On ­
t a · t  ave · nou s i l  y a longtc m p 1 déjà par l 'i n terméd iaire de la radi o,  ains i qu nou l 'avon fai t . Après a voir  dé-
'1' 't� qu 1 'i n te l l tgen ·e terr • 1r st u niqu et const i t ue un évènement très rar dans l 'uni vers, S Fikl ovsky philos 

ph i · :n d i san t qu le t rri n so nt r  po n sab L d 'une 'nor mc par t d e l' ni\er , qu 'i peuver ü faire Leu r, \O Ï r  
colont:mr •Le . . . . .  

Premièrem ent , une au tre c ivilisation peut toutefo is ne pa s nous contacter . I l  est possib le qu 'elle no us e xami­
ne comm e  nou s même étudions les fourmis. Deuxièmem nt cette civ ili ti on pourrai t d isp o · r de moyençde 
com mu rùcations dont la vi te ffie de transmission et rée pt ion d l 'i nformation xcède de beau oup ·ell ' d notre 
rad io,m y n qui n us era ie ri t a tuellemen t inac essibles. Troisièmement,  cette civ ilisati on pou rra1t  disposer 
d 'u n  d ' veJopp m nt ur u n  ba e tot alemen t différent du nôtre ( par xemple t chnocratiq u ), les différen ces 
élant telle qu elles rendraien t  tou t  ontac t soit  i mpo i ble , oi t prém aturé . En tout  cas, un contact a vec une 
autre: ivi l i  .a ti on, q u  onta t oit effe ·tu ' t ôf ou tard , aura f ndam entalement d 'énor m.e sconséquen es 
pour les tcrnens. 

Dan · u n  onver ation ave Lénine, publiée dan es souven irs, Herbert Fclls rapporte que, lorsque l a  conver· 
satio� vin� à _la 9uestion cle civilisations extraterr�stres •. Lén ine p récisa qu. u ne ren on �r:e en tre eu x et le terrief!S 

onshtu r[u t a n  en pas dou ter Ja plus grand d s r vo1utwns tant dan la v 1e , qu • Les s 1ences natlarelles ou la phi­l o.sop hi . C fragment d • l a ·onv r a twn n '  , l pa. rn ntionné dans le livre de 11 . Wells : ' La russie dans l 'obscu -
ri t , ,  . . 

LES TRAVAUX DE VEYNIK : 7000 

n se peut qu 'une ociété nou urpassantdisposande oontrôlfSde champs de nature .Physique plus sophis­
tiquée que le nôtre . Con idérons par exeo�pl e la question de la vitesse de la lumière. Pour leur découverte 
expérimen tale de vi tesses excédant celle de ra lumiere d'un facteur 10, découverte effectuée en 1971 com­
me conséquence d'une observation de quasar 'J 2 1  savants américa·ins reçurent le prix Rum ford, consécra­
tion suerême. L'académicien Albert Lositovich V eynik. , mem bre de l' Académje des Sciences de 
la R S S de Biéloru ssie prouva la possibilité de vi tesses surpassant cel le de la lum_ière. A l'aide 
d'une analyse mathématique fouillée, il auivait à la conclusion que des vitesses excédant celle de 
la lumière par un • facteur de 7000 ( 'es t à dire, des vitesses de Tordre de 2, 1 billions de kilo­
mètres par econde ) sont possible dans le vide spatial. 

Dans son t ravail de thermodynamique fuhlié en 1974, Veynîk développait sa théorie sur les 
six champs physiques, matériels, constifuan la ba e de notre univers. TrOJs de ces champs nous 
sont connu , les trois champs pl us fins nou ont encore inconnus. Des travaux sur l a  masse du 
photon, pré entant un in térèt de même que on es ai de création d 'unt> théor ie unifiée relative à 
un, chfimp unifié de nature physique qui inclurai t les champs électromagnétique l gravi tio!'ne l  �t nucléai�e, theone dans l aquelle 1 \m des tro1 s vecteur comeense le autres vecteur de cllam_p. V Y.ntk crm t que le vtae 
spatia l  con st itue u ne forme spéciale d'ex istence è:le la man ·ière et de mo uvement . Bien plu s,  plus les yarticules 
ln nt pe tite , p lus leurs l iaisons son1 puissantes. Donc, le vide peut donner n:ùssan.ce à une énergie d une pu is-
8lnce énorme. On peut en déd uire que les êtres extraterrestres se servent de moyens de communications au ­
tres, q u i  sont iniin110ent plus efficaces que no s ondes radio. 

Selon Veynik, s' i l  e xis te de s vitess�de 2,1 billions de km/s ( 7000 foi s celle de la lumière ) nous pour!' 
rion atteindre u ne p lanète située à 30 années- lumière, en 1,8 jour terrestre. Il e� possible qu e'" ces vitesses 
soient à la  portée des OVNI. 

C dont nou avons fai t éta� plu� hau t nou. m ntr• que l 'hu ma� té es� lo�n d'êt!t:: eul dans l 'u.�vers, e� 
ne sau rai t  r clamer quelqu� mam-mlSe que .c� . 01� ur une grande partie � . 1  u ruve�s v1stbl�, ,et d� la met�galax te. 
De façon à se . hausser au. mv.eau d autres cmhsatJ?nS ex tra�errestres upeneu.r 1 1  h u m am te do1t tout d àpord 
me ttr un terme aux mstitu bons et tructu r  s soct alcs atav1qu es de typ apt tahste, aux gu rre destru· t JVes, 
ainsi qu'au pouvoir des monoples impérialistes (17). 

D existe plusieur hypo thèses relative à 1 origine des OV NI : L 'hypothèse " d · l a  m ontagne " de N icolas R. 
R;o rich , l 'hypothèse des océans,. l 'h)T�thèse de re�pace . . . . .  à laq!!_el ie adh '-r la � ajorit; a t11eUerner�t .. So�t 
dit en pas an t, r venon ur l 'antJ.qu a te a vue humam s :  es OV N I .  ans l a gaLene Tr t yakov, une v tetlle t o­
ne expo ' e  mon tr u n " oucoup \0 lan te " au côté. du dessin pr incip al . . . . 

De même g!le tout mécanisme
i 

les OVNI_ peuvent t
.
·om b

.
er en pan n  . D s pilot s ont ' té ob

.
servés se p ressent 

autour d'un OVN I  d'où sortait de · a fumée. Un OV N I atterr it ur L la Blan dan s  le Vologodskaya Oblast. L 
vebicul tomba aû fond , de�e�ant s . lon �ertains indices,, plusieur jours

.
d urant �n si t uat .o rt de détr ,s EC. L��­

gue l'ohj t refit surfa e, apres re,Parab on, il arracha u ne gagan tesque porti�n du nvage, qll;l fut  so ulevee �n l au 
for s d on envol. ll aurait été necel:Saire cl'· mployer un nombre as cron orruque d 'e x'avafuces pour c fau . 

Q uelqu fo is les O V NI émettent u n  l iquide fibreux qt!i a reçu le n om de " cheveux 'd 'ange ". En UR S, 7 à 
8 in sti tu t sc ientif i{ue 1 s analysèren t Le savant Ru okolo - Pe trr.anov établit qu ce hquid onst i tu u ne 
combi na ison de Bore et de ilice qui ne peut encore être obtenu dans l es labora to i r terr ' tre . De sOV N l  ont 
e pl. é au-dessu d l' éan, sans l ai sser naturellement d e  traces. 
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d oc u m e n t a t io n s e rv 1 c e 
�otrc .�crvicc de documen tation à pour but de mct l re à 1� disp?Si· 
l ion de no� le t urs t us le. ouvraçcs :;c rapportant au p.henomcn · 
OVN I .  Nous ne voulon� pa·  que cc service soit commercia l , mais 
qu' i l  donne la po�sibilité à nos lecteurs de se procurer des livres 
quelquefois introuvables dans leur région. 
Pour commander, envoyez-nous la li�te des ouvmge s que vous sow 
haitez accompagné du réglcment. ENVOl IMMEDiAT. 
Adre sse : Serviuc de documentation du CEOS 775 10 REBAIS. 
Aux limites do la réal it!i. J'loques V11ll�e. Hyncck. 
LP. temps et l'e5paco. Ma�r1ce Ch ato lam dol la Nasa. L mv1sib le squs los mers. lv on Sanderson. 
Les humano1i:les. Jean Fe!lluSon du canada. 
Face aux (!Straterrestros. E'd dl! poche. . 
Sciençes fle t�' n Q_t So1,1coupes Votantes. '13. Meheust. La memoire es OVN 1 .  Jean �astide. 
Hypothèses xtraterr(l.�res. L autre monde. 
Un mynthe moderne. Yourg 
Le dossier secrôt des OVN . A Schneider. Photos. 
Le nouveau dossier qes OVNI . Bourret. Ed de poche. 
Roncpntre r�tpp,rochée du Jème typ�o · Le livre du film. 
Mysteriell.X' ODlets Célestps. Aifl\6 M ichel. 
les OVNI du �erpps passe . Chr. Pians. 
Et s

N
i les OVNI n exi�'tilient pa� 1 M. Monnerie. qv trente ans i:le silence. L autre monde. J ai éto le cob baye d� oxHaterrestres. Miguére. 

Les elCtraterrestres. Al ex ou dene. 
SoucouP.es volantes, prob emn mondial . 
Le ntv�i:re d9s OVNI. Jack Perrin. 
Ces OV

N
N qu1  annoncont les surhommes. Viêroudy. 

Les OV , dossiers noirs des servjces officiels. Lo col lège invjsible. Jaçquqs Vallee 
Le nouveau défi aux OVNI. J.C. Bourret Alorto aux OVNI .  E.M. Arch�!lchyn. 
Dos soucouyes volantes <lUX OVN . Bougard 
Preuyes de rexi�tence des souçoupes vorentes. Ribéra. 
Procès aulC OVN 1 Antonio Ribera. 
Ces mystérloulC OVNI .  Antonio Ribéra. 
Face aux elCtrnterrcstres. Garreau. Ed. Originale. 
Cosmic connection, ou l'appel des étoile�. �ri Sagan. Ce que les gouvorno11Jents nous cachent a propos dos �ucoupes volantes. Jacques Pott ier. 

os ancêtres von!ts du cosroos. Maurice Chatelain. Nasa. 
es étr&n!JI!rs de 1 espace. Major Donald Kevhoe 

La Rropu rsion dos soucoupes volantes. Yvan Bononetti 
A 1 ocouty des Ql!laxies. DuncJi n. 
Les OVN d an les pays de l 'Est et J!ll URSS. Hobana. 
le procès dos soucou pes volontes. Claude Mac Duff. 
Les soucoupes volantes, la guerre des mondes au ra-t-elle 
l ieu ? Jacqyes Pottier. 
le défi de l aptigrov itation. Dr Marcel Pagès. 
L� gui�e de 1 en�IJêtrur. Sobeps. 
H1stonqu11 dos OVN . Sobeps. 
Le m ant,�\)1 de l 'er)quête_ur ;�vec un cahier do portraits 
robots d'r1Umano1ê:los. Real i:;ation Groupe N6rdiste 
OVNI Dimensions autres. Jacques Lob 
Ceu� venus d a i lleu rs. Jacq ues Lob 
Le dossier des soucoupes volantes. Jacques. Lob. La nouvelle vague des soucoupes volantes. Bourret. 

50 f 
50 f 
42 f 
60 f 
50 F 
52 f 
70 f 

50 f 
45 f 
45 f 
:� f. 
20 f 

NOS OUVRAGES ETRANGERS: 
l.IFO exist 1 Par Paris Flammonde. 30 F 
The Hyneck UFO Report. Allon Hyneck 30 f 
U FO a scientiflc Egn1ma. D. A. Sergent 25 f 
The Kota réticu l incident. 'affaira Hill. Recommandé 45 f 
The Writhg field story. James Moseley 60 f 
Secret other UFO. Provient des USA 65 f 
This baffling wordl. John Godwin 25 f 
OVNI documentas officialos dol governementos espagnol, 
en ospaQnol. Bella présentation. 75 f 
OVNI el fenomena atterizaje. Ballaster Olm os. 75 f 
Allien from space. Major Donald Kcyhoa 25 f 
Project Blue Book. photocopié . US Air Force. 25 f 
Protoct Magnet. Photocopié 50 f 
UFO en West en Oost. lon Hobana. I l lustré. 60 f 
Flying saucor are hostile. Brad Stoigo r 25 f 
Flying saucer other space. Donald Keyhoe 25 f 
U FO a scientific débat. Carl Sagan. 90 f 
U FO Robert Chapman. 25 f 
UFO whut on earth is ha(:lpening. John Weildon 25 f 
Invisibles résidents. Ivan Sanderson. 25 f 
Tho flyin!J saucer story. Le Poer Tronch 25 f 
U FO elC perience. Hyneck. 70 f 
U FO tho amer ica scieno. Michael Horvey 80 f 
The humanoiC:Ies. Charles Bowan. 25 f 
Visitor from space. John Keel 25 f 
Flying saucer from the 4ème dimension. 25 f 

L'H ISTOIR E DES 
SOUCOUPES VOLAN­
TES EN 
DIAPOSITIVES. 

UNE REALISATION 
DU 
GEOS. 

ous avons édité 7 senes 
dt� diapositiVl�S afin de 

fitire c.on ntii tre le 
des O VNI. fi'or­

n w l  24. X 36 en r:oult>ur, 
. chatfUe série est accompa­

gnPr d 'une notice descrip-
t ive de chaque vue. La nouvelle Vl!gue des �ucoul}es vo_antes. Ed. de poche. 

Souciupes volantes 25 ans d'cnqyf,ltes. Garreau. 
OVN mythe ou r�a(it�. Hyneck Ed . originale. 
OVN mvthe ou r(lalite. Hyneck Ed. de poche. 

�� f 
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Black out sur les soucouP-eS volnntvs. Jimmy Guieu 
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L

cs soucoupes volantes v1ennent d un autre monde. 
e livre du paranormal. J im mY', Gu iou 

Souçoupos \lolantQ� aff�ires SJtneuse. 1-ranck Edward. 
LI' doss10r dos OVNI. Henry Durrand 
Disparitions mystérieuses. Patrice Gaston r.,v.stériar,t$9S SOUCOUp!lS volantes. LOLN- F. l.a__garde J aj percé 111 mystère des soucoupes volantes. B"ordeleau J'u1 chassé les pi lotes de souoQupcs volantes. Bgrdeleau 
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